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BLE : + support venant de la météo US où les températures sont tombées en dessous du seuil de dégâts dans 

certaines zones, pouvant provoquer qq dommages aux cultures, 

 + les fonds rachètent un peu de leur short avant le rapport, 

 + les blés européens sont également supportés par la vague de froid mais aussi par la faiblesse de l’euro, 

 +/- la demande export reste faible en ce moment en origine US avec la concurrence de l’Australie (qui a 

vendu 33KT à la Corée) et de l’Inde, alors que la nouvelle récolte approche à grand pas dans l’hémisphère nord, 

 +/- dans ce contexte, c’est la NR qui domine l’AR aux US, l’inverse de chez nous, 

 + attente du rapport pour connaitre exactement le niveau de la consommation de blé en feed aux US sur 

le trimestre, 

 

MAÏS : - prise de profit avant le rapport pour arriver à peu près « square » demain, alors que les fonds restent 

encore longs et que le maïs a été touché par des spreads contre le blé, 

 - séance de faible volume, toujours en anticipation du rapport, 

 + une météo qui retarde les semis aux US, ce qui apporte un léger soutien à la NR et qui pourrait 

provoquer un problème de disponibilité au moment de la jonction des 2 campagnes, 

 + attente d’un stock 1
er
 mars au plus bas depuis 2004, 

 

SOJA : + support CT constant avec la longueur des files d’attentes au Brésil (entre 30 et 50 jours selon les 

ports), 

 +/- les prix US en profitent, mais l’absence de confirmation d’affaires en AR limite les gains pour le 

moment, 

 + une firme privée révise ses estimations pour l’Argentine (48,5 millions de mt, -1,5, contre 51,5 pour 

l’USDA) et pour le Brésil (81,3 millions de mt, -0,7, contre 83,5 pour l’USDA), 

 +/- comme en maïs, les volumes de séance sont faibles, mais les fonds continuent d’acheter en anticipant 

un stock très tendu demain et un planting à peine suffisant pour vraiment améliorer le bilan 2013/14, surtout si la 

météo vient contrarier le dossier, comme ce fut le cas ces dernières années, 

 

A SUIVRE : les chiffres de demain, qui, selon l’ajustement par rapport aux anticipations, pourront propulser les 

marchés dans toutes les directions, même les plus improbables. Ce rapport est considéré comme un des plus 

importants de l’année, si ce n’est le plus important !!! 


